
Âge (années)                            22,6 (2.79)    23,5 (3,10)

Durée de la relation (mois)                30,19 (25,97)

Statut relationnel

Ni marié, ni en cohabitation                 40,5% (60)

En cohabitation 58,1% (86)

Marié                                                      0,7% (1)
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Jamais Moins d'une fois par mois

Une fois par mois Deux ou trois fois par mois

Une fois par semaine Plusieurs fois par semaine

Une fois par jour Plusieurs fois par jour
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L’utilisation de pornographie et la perpétration de violence conjugale 

au sein des couples

Contexte théorique Résultats Conclusions

Méthodologie

Objectif

Principales limites

 Impossibilité de statuer sur la direction des relations 

en raison des données transversales.Participants

Statistiques descriptives

Modèle d’interdépendance acteur-partenaire

Perpétration 

de violence 

conjugale

Perpétration 

de violence 

conjugale

Utilisation 

problématique 

de pornographie

Fréquence 

d’utilisation 

de pornographie

 = 0,70***

 = -0,08 n.s.

Utilisation 

problématique 

de pornographie

Fréquence 

d’utilisation 

de pornographie

M (ÉT) M (ÉT)

Utilisation de pornographie 1,59 (1,61) 3,79 (1,72)

Utilisation problématique de pornographie 1,37 (0,65) 1,73 (0,85)

Perpétration de violence conjugale 2,12 (4,83) 1,53 (2,41)

Associations positives

Effet partenaire

Fréquence 

d’utilisation de 

pornographie

 L’utilisation problématique de pornographie chez des hommes 

violents est associée positivement à la perpétration de violence 

physique et sexuelle. Brem et al., 2018

 L’utilisation de pornographie de l’homme est associée à davantage:

 d’attitudes supportant la violence envers les femmes;

 de comportements agressifs chez l’homme. 
Hald, Malamuth, & Yuen, 2010; Yang & Youn, 2012

 L’utilisation de pornographie de la femme est associée à une plus 

grande perpétration de coercition sexuelle. Kernsmith et Kernsmith, 

2009

 Limitation de la généralisation due à l’utilisation 

d’un échantillon de convenance formé de 

couples de sexes mixtes uniquement.

 Biais de désirabilité sociale étant donné l’utilisation 

de questionnaires auto-administrés.

Ces résultats mettent en lumière l’importance 

d’examiner la perpétration de violence conjugale 

selon un modèle d’interdépendance acteur-

partenaire et développent ainsi de nouvelles pistes 

en vue de recherches futures.

Perpétration 

de violence 

conjugale 

+

Utilisation 

problématique 

de pornographie

Perpétration 

de violence 

conjugale 

+

Utilisation 

problématique

de pornographie

Fréquence 

d’utilisation de 

pornographie Perpétration 

de violence 

conjugale +
+

?Utilisation de 

pornographie

Perpétration de 

violence conjugale

Examiner les liens entre la fréquence d’utilisation de 

pornographie, l’utilisation problématique de pornographie et la 

perpétration de violence conjugale de chaque partenaire.

148
couples de sexes mixtes 

Questionnaires auto-administrés

 Une question évaluant la fréquence d’utilisation de pornographie : En 

moyenne, dans les TROIS derniers mois, combien de fois as-tu regardé de la 

pornographie? Kohut et al., 2017 Score entre 0 (Jamais) et 7 (Plusieurs fois par jour)

 Cyber Pornography Use Inventory (CPUI) Grubbs et al., 2015  

9 items, Score total entre 1 (Absolument pas) et 7 (Extrêmement) (α = 0,83)

 Conflict Tactics Scale (CTS-2) Straus, Hamby, Boney-Mccoy, & Sugarman, 1996 

9 items, Score total entre 0 et 54 (α = 0,60)

Fréquence d’utilisation de pornographie

* p < .05

*** p < .001

Marianne Charest,1 Marie-Chloé Nolin,1 Marie-Ève Daspe,2, 4 Yvan Lussier,1, 4

Audrey Brassard,3, 4 Marie-Pier Vaillancourt-Morel1, 4

1 Département de psychologie, Université du Québec à Trois-Rivières 2 Département de psychologie, Université de Montréal
3 Département de psychologie, Université de Sherbrooke 4 Centre de recherche interdisciplinaire sur les problèmes conjugaux et les agressions sexuelles (CRIPCAS)


